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Communications . 

Nouveaux Coléoptères de la faune française 
(cinquième note) (*) 

par lo D"* H. Normand. 

Euconnus fuxeensis, iiov. sp. — Iliifo-caf^Uweus, piibescens, ra- 
pile transverso, ihorace atujnstiore; antennarum artirulis 1-7 elomjaiis, 
8-10 (juadratis, Il elonijato, clam qnadriarticnlata; ehjiris raide 
piinriatis, basi foveolatis. — Long. : 1,4- 1,5 mill. 

Entièroment d’un roux ferrugineux, avec les patios et les palpes un 
peu plus clairs; couvert d’une pubescence jaune, longue et assez 
dense, couchée sur les élylres, un peu redressée et plus fournie aux 

tempes et au corselet. Tête transverse, 
un peu déprimée entre les antennes, 
(inement ponctuée, plus étroite que le 
corselet; yeux assez gros, à facettes 
volumineus(*s; antennes longues, dé- 
passant l’épaule en arrière, remarqua- 
bles par leur massue nettement qua- 
driarliculée et la forme alIongé(‘ de 
leurs sept premiers articles : 1 et 2 
presque deux fois plus longs que lar- 
ges, plus épais que les suivants; 3-7 
d(‘ moitié plus longs que larges, 4 et 
C) de dimensions un j)eu moindres; 8, 
9 et 10 carrés, plus épais; 11 allongé, 
conique, à base arrondie. Palpes longs, 
les premiers articles liliformes, l’avant- 
dernier épaissi, deux fois plus long 
que large. Corselet finement ponctué, 
globuleux, carré, rétréci en arrière, à base ornéi* d’un sillon à fond 
inégal et séparé par une carinule d’une fovéole latérale. Élytres presque 
deux fois plus larges que le corselet, dilatés latérahmimt, couverts de 
gros points assez denses mais peu profonds; foss(‘tU‘s basales, larges, 
courtes, profondes; un petit sillon, peu apparent, accompagne en outr(‘ 
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la base de la suture qui est un peu proéminente. Pattes allongées, à 
fémurs légèrement renllés. Dessous puhescent; carène mésosternale 
longue, tranchante et légèrement écbancrée au milieu. 

G(‘t insecte, dont la forme rappelle celle de VEiiconum iutmsm 
ScHAUM, appartient au groupe des Kucomms [Telmmehi^) ayant la tète 
court(‘, plus étroite que le corselet , la massue antennaire nettement 
accusée. Ces caractères le rapprochent de VE. Scinœiliei Kiesw., dont 
réloignent sa taille plus petite, ses caractères antennair(‘S, sa ponctua- 
tion ély traie, etc. 

J’ai capturé qmdques exemplaires de ce nouvel Eucomnis en criblant 
la mousse au pied des arbres à Ganac et à Serres, petits villages de 
la banlieue de Foix (Ariège), en avril et mai 1907. 

Troglorrhynchus (Solariella) Gestroi Solari var. Glermonti, 

nov. — ïroglorrhynclio Gestroi Solari simillimuf:, sed elijtris angus- 
tioribus, pavallelis, levius punctatis, pilis corpovis magis cveetis. 

Semblable au T. Gestroi Solari, dont il préseiib». les principaux ca- 
ractères, mais dont il dilïère par les quelques points suivants : forme 
un peu plus élancée, cors(det moins arrondi, élyln^s plus parallèles, 
plus atténués postérieurement, moins grossièrement ponctués; pubes- 
cenc(‘ du coi‘selot et des élyliH's moins couchée, légèrement redressé«\ 

Un seul individu, pris sur une racine de Platane, à Morcenx (Landes), 
par M. J. Clermont, le lo décembiv 1907. 

Notre collègin*, à qui je suis heureux de dédier cette intéressante 
découverte, a eu l’amabilité de me cominuni(iuer son uniqin* exein- 
plainv Lui trouvant les plus grandes affinités avec le T. Gestroi Solari, 
j'ai prié M. Dodero de le comparer au type d<* la collection Solari et 
c’est grâce à son concours (lue j’ai pu identifier ce Curculionidi* que 
d(* nouveaux matériaux permettront peut-être de considérer comme 
un<‘- espèce distincte. 

Cette captuiv est d’aill<*urs remarquable et il <‘st fort inléressant de 
voir un type de la faune hypogée, de l’ftalie méridionale se retrouver, 
à peine modifié, dans une région qui en est aussi éloignée que les 
Landes et où aucun Curculionide aveugle n’a\ait (oicore été signalé (*). 

(1) 11 est probable que les représentants de la faune hypogée sont bien 
plus nombreux et moins localisés qu’on ne le croit généralement. Je signa- 
lerai, à ce sujet, la capture que je viens de faire à Tlemcen (départ. d’Oran), 
des Lepiotyphlus Grouvellei Falvel, Euconniis (Leptocharis) Revelierei 
Reitt. et Anommalus dnodecimslriaius Müll., esj)èces dont faire de dis- 
persion se trouve ainsi considérablement agrandie. 


